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Retrouvée morte alors
qu'elle devait témoi-
gner contre son violeurLe corps sans vie d'unefille, âgée de 16 ans, a étéretrouvé le 28 janvierdans un bois de Grand Ra-pids (Etats-Unis). Selonles premières constata-tions effectuées sur le ca-davre, il s'agit d'un actecriminel. Mujey Dumbuyadevait prochainement té-moigner au procès deQuinn Anthony James,contre l'homme de 42 ansqui l'a violée. En novem-bre dernier, le quadragé-naire a abusé d'elle sur leparking d’une école. Ilavait été interpellé puis li-béré sous caution Le 1erfévrier, il a été arrêté ànouveau dans une autreaffaire de viol datant de2014. Cette fois ci, il a étéplacé en détention provi-soire et sa caution a étéfixée à 500 000 dollars. Iln’est pour l’instant passoupçonné du meurtre del’adolescente mais devraitprochainement être ex-trait de sa cellule pourêtre interrogé.
Un tueur en série de fil-
lettes interpelléDans le cadre de l'en-quête sur le meurtre deZainab au Pakistan, unsuspect a été interpellé eta été inculpé lundi. La fil-lette, âgée de 6 ans, avaitété enlevée le 5 janvierdernier à Kasur, dans l’estdu pays. Son cadavreavait été retrouvé 4 joursplus tard, dans une dé-charge au milieu des or-dures. Elle avait été violéeet étranglée. Imran Ali, 24ans, a été identifié grâce àson ADN retrouvé sur lascène du crime. Mais il estaussi soupçonné de 11autres meurtres d'enfantsretrouvés assassinées cesdeux dernières années,dans un rayon de 2 kilo-mètres autour de Kasur.Son ADN a été retrouvéégalement sur d'autresscènes de crime. Des ap-pels à l'exécution pu-blique se sont faitentendre dans le pays.
Un chasseur dévoré par
des lionsLes restes humains d'unchasseur ont été retrou-vés samedi dans une ré-serve animalière privéede Hoedspruit, en Afriquedu Sud. Fraîchement dé-vorés par les lions, la têteet les restes de l'hommeont été découverts prèsde son fusil chargé. Cetteréserve animalière estsouvent visitée par lesbraconniers. L’année der-nière, plusieurs lions yont été retrouvés mortsempoisonnés, leur tête etleurs pattes coupées, pro-bablement utilisées pourles besoins de la méde-cine traditionnelle.
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« NE parlons pas d'argent :
ça énerve les gens qui n'en
ont pas.» Ces mots deRoger Pierre ont peut-êtreinspiré le jeune Hans, 17ans, lui qui aurait pris lavie de son camarade dejeu, Aboghe Aboghe Jules,18 ans, parce que celui-cirefusait de lui prêter... 100francs. Les faits ont lieu samedidernier au quartier Atsibe-Ntsos, dans le deuxièmearrondissement de la com-mune de Libreville. Peu detemps avant ce drame, à lami-journée, de jeunesjoueurs compulsifs se re-trouvent, comme à l'accou-tumée, dans le bar "DVD"pour jouer à un jeu vidéoqui permet de gagner - oude perdre -de l'argent. Et,justement, avec une misede 100 francs, AbogheAboghe Jules réussit àremporter le jackpot.Hans, qui est à ses côtés,brûle à son tour d'envie

d'enlever le gros lot. Mais,n'ayant plus rien dans sespoches pour continuer àjouer, il aurait demandé aujeune veinard de lui prêter100 francs afin que luiaussi puisse encore tentersa chance. Fin de non-rece-voir de la part de l'autre. Les choses se seraient dé-générées ensuite rapide-ment : vexé par lecomportement de son amidu quartier et camarade dejeu qui refuse d'accéder àsa demande, Hans s'em-porte et ouvre les hostili-tés. Mais la réplique deJules, à ce qu'il paraît, seracinglante.Au cours de la bagarre quis'en suit, Hans s'empared'une chaise en fer quitraîne dans la salle et as-sène plusieurs coups à latête de son adversaire aveccet objet dur. Ce dernier,mal en point, accuse lecoup. Ayant perdu tous sesmoyens, il est conduit chezlui par des personnes debonne volonté. Mais,quelque temps après, sonétat de santé se dégradesérieusement et devient

très préoccupant. Ses pa-rents le conduisent doncurgemment au Centre hos-pitalier universitaire de Li-breville (CHUL). Malgré lessoins qui lui sont adminis-trés, il succombera, mal-heureusement, à sesblessures, cinq jours plustard. 
MEURTRE NON PRÉMÉ-
DITÉ• A la demande de lafamille du défunt, une au-topsie est pratiquée sur lecorps de la victime par lemédecin-légiste. Celle-cifait état d'une mort provo-

quée par hémorragie intercrânienne, suite à une frac-ture du crâne.Le présumé meurtrier aété immédiatement arrêté,puis placé en garde à vue.Après l'enquête prélimi-naire, le jeune suspect aété présenté devant le par-quet de Libreville, qui a ou-vert une informationjudiciaire à son encontre. Inculpé du chef d'accusa-tion de meurtre non pré-médité, l'adolescent attendactuellement son procès àla prison centrale de Libre-

ville.Depuis ce jour tragique, lespopulations environnantessont plongées dans la stu-peur et la consternation.Le bar "DVD" est d'ailleursfermé depuis lors. Ce énième drame ne faitque ternir davantagel'image d'Atsibe-Ntsos,quartier dangereux où nui-sances, déprédations, vols,agressions sont légion. Desforfaits à mettre souvent àl'actif de jeunes gens, agis-sant par bandes organi-sées

Tué par son ami pour avoir refusé de lui prêter...
100 francs

Drame au quartier Atsibe-Ntsos, dans le deuxième arrondissement de Libreville
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Le bar DVD, la scène du crime.
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UN embouteillage monstreétait perceptible, hiermatin, aux alentours de 7heures, au niveau de Plein-Ciel. Et pour cause ! Un ac-cident de la circulations'est produit sur la Voie-Express, la veille, à la hau-teur du lieu communémentappelé Deux-Poteaux. C'est qu'un véhicule Isuzudouble cabine, immatriculé5217 G1U, est entré en col-lision avec un autre demarque Mitsubishi de typeGalloper à cet endroit. Leconducteur de la premièreautomobile a été griève-ment blessé. C'est dans unétat, dit-on, critique que cedernier aurait été ache-miné au Centre hospitalier

universitaire d'Owendo(CHUO).Les témoignages recueillissur place situent cet acci-dent aux environs de 23heures, ce mardi 13 février.Un riverain, présent sur leslieux au moment des faits,raconte que la voitureIsuzu double cabine roulaitdans le sens Awendjé/PK5, quant son conducteur,apparemment lancé à viveallure, en a subitementperdu le contrôle. S'en estensuite suivie une sortie deroute, ladite automobile seretrouvant carrément surla voie opposée. Mais,manque de pot, la circula-tion y étant dense à ce mo-ment là, la voiture "folle" aviolemment tamponné unMitsubishi Gallopper quipassait au même momentde ce côté-là. 
CONSTAT• Comme par mi-

racle, le chauffeur et seuloccupant du Mitsubishiroulant dans le sens Plein-Ciel/Awendjé sortira in-demne de ce choc. Sansaucune égratignure.Contrairement au conduc-teur du Isuzu, vu que c'estensanglanté que les rive-rains, organisés en secoursimprovisés, vont extirperce dernier de l'habitacle. 
"Les jeunes secouristes ont

aussitôt pris un taxi, pour
acheminer le blessé de toute
urgence au Centre hospita-
lier universitaire d'Owendo,
avant l'arrivée des sapeurs-
pompiers", narre un habi-tant. Des deux véhicules, leIsuzu double cabine estégalement celui qui a enre-gistré plus de dégâts maté-riels, son moteur s'étant dureste complètement déta-

ché pour se retrouver àmême le bitume. "Je n'ai ja-
mais vu ça!", a-t-on en-tendu un riverains'étonner. La même nuit, après leconstat des Officiers de po-lice judiciaire (OPJ), lesdeux voitures qui obs-truaient considérablementla chaussée, ont été ripéessur le côté. Mais le carac-tère spectaculaire de l'acci-dent aidant, nombreuxsont les automobilistes quicontinuaient de marquerl'arrêt hier matin sur leslieux pour voir çà. D'où lebouchon qui s'est créé ence début de matinée. Auxenvirons de 11 heures, leMitsubishi Galloper, visi-blement moins endom-magé que le double cabine,a été enlevé le premier.

Un blessé dans une collision spectaculaire 
sur la Voie-Express

Accident de la circulation hier à Plein-Ciel

SCOM
Libreville/Gabon

L'état du véhicule Isuzu après l'impact.
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Son moteur s'est complètement détaché pour se retrouver
sur le terre-plein.
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Une vue de l'énorme bouchon provoqué par l'accident.
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